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qui n’ait contenu un acte d’amour et de reconnaissance 
pour Marie.. .Puis, lorsque sonna l'heure où vous pou­
viez donner libre cours à votre gratitude filiale, vous 
l’avez fait asseoir sur votre propre trône, et votre 
Père et vous l’avez introduite dans votre palais, 
l'avez couronnée reine du ciel et de la terre. Et depuis, 
Marie est la trésorière non seulement de tous vos dons, 
mais de vous-même, ô Jésus, et de ce qu’il y a de plus 
précieux en vous, de votre Cœur palpitant d’amour 
pour nous en l’Hostie.

2.—A Joseph, votre Père nourricier, vous rendez les 
devoirs d’obéissance faite de soumission et d’amour. 
Je vous contemple, ô le meilleur des fils, fixant votre 
regard sur le père qui gouvernait l’humble maison de 
Nazareth, du même amour, du même respect que vous 
regardiez votre Père qui est aux deux et lui disant: 
Mon Père! Jamais, sauf en Marie, ne parut aussi par­
faite qu’en Joseph l’image de l'adorable paternité de 
Dieu!

Pendant trente années, votre amour pour Joseph se 
témoigne par la révélation des merveilles de votre Etre 
divin et humain, par les confidences de vos secrets, par 
le concours de tous les services qu’un bon enfant rend 
à son père... enfin, par l’assistance que vous prêtez à 
votre père mourant. Vous attirez doucement sa tête 
défaillante sur votre Cœur et là lui redites toute votre 
affection tendre et soumise. Vous l’attirez sur votre 
Cœur pour qu’il y prenne son dernier repos et soit payé de 
toutes lés heures douces passées sur le cœur de ce père 
durant votre enfance. Et là vous lui donnez le gage de 
la vie bienheureuse. Au matin de votre résurrection, 
vous rendez à son âme sa chair glorifiée; au midi res­
plendissant de l’Ascension, vous conduisez Joseph dans 
la gloire...et depuis, toutes les générations ne séparent 
pas dans leur amour Marie de Joseph, votre Mère de


